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Waremme, le 02 avril 2012 

 

Compte rendu de la séance d’information-consultation du  

village d’Abolens 27 mars 2012 

Présences : 

Nombre d’habitants : 20 personnes 

Pour la commune de Hannut : P. Oter et F. Degroot (échevins)  

Pour la Fondation rurale de Wallonie : B. Jans et A. Doguet (agents de développement)  

Frédérique Weber, auteur du PCDR. 

 

1. Objectifs de la réunion 
 

Les réunions d’information-consultation villageoises ont deux objectifs principaux : 

1/ Informer les habitants de ce qu’est une Opération de Développement Rural/A21Local ; 

2/ Donner la parole à la population. 

 
2. Accueil des participants 
 

Monsieur P. Oter  accueille les participants et introduit la soirée.  

 
3. Présentation de l’opération de développement rural de Hannut  

 

Anne Doguet de la Fondation rurale de Wallonie (FRW) présente le déroulement de la soirée. Il 

explique ensuite ce qu’est une Opération de développement rural, ses acteurs et le calendrier 

prévu à Hannut. La première opération hannutoise est ensuite passée en revue ainsi qu’une série 

de projets réalisés partout en Wallonie.  

  

4. Consultation des habitants 
 

a. Méthode de travail 
 
La consultation est divisée en 2 temps. Dans un premier temps, chaque participant est appelé à 

remplir individuellement les trois cartons reçus au début de la réunion. Chaque carton correspond à 

un des trois thèmes suivants :  

- Habiter à Hannut (carton hexagonal); 

- Entreprendre et travailler à Hannut (carton carré) ; 

- Vivre ensemble à Hannut (carton trapèze).  
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Dans un second temps, ces cartons, rassemblés par Bernard Jans, sont passés en revue en plénière 

et font l’objet de discussions et d’approfondissements.  

 

b. Résultats de la consultation 
 

Le présent compte-rendu a pour objectif de vous restituer aussi fidèlement que possible 
les discussions où chacun pouvait émettre son avis. 

Il contient des incertitudes, des imprécisions et même des contradictions.  
Sachez que toutes les idées émises ont été consignées et que la Commission Locale de 

Développement Rurale se chargera de les « creuser » par la suite. 
 

HABITER À HANNUT 

 
En termes de mobilité, les Abolinois considèrent que le service en transport en commun actuel est 

incomplet. Les personnes présentes ce soir trouvent qu’il n’est pas vraiment possible de se rendre à 

la gare (de Landen ou de Waremme) en bus à partir de leur village. Les personnes qui ne disposent 

pas d’auto trouvent cela très handicapant. Une personne pense que le système actuel de transport 

en commun est un cercle vicieux ; les habitants ne prennent pas le bus parce qu’il n’y en a pas ou 

parce que les horaires ne leur conviennent pas, et de l’autre côté, l’offre n’est pas modifiée parce 

qu’il n’y a pas assez d’usagers. Plus globalement, certains souhaitent plus de solutions de mobilité 
pour relier les villages et le centre-ville. 
 

L’état des routes est jugé préoccupant par les habitants. L’accessibilité et la sécurité ne sont pas 

totalement garanties dans les environs. Ainsi, vers Trognée c’est une montagne russe, il y a des 

renfoncements. Vers Poucet ou Lens-Saint-Remy, les routes sont étroites, si bien qu’il est parfois 

impossible de s’y croiser. En certains endroits, des haies privées débordent et entravent le passage 

des machines agricoles. La sécurité routière et plus spécifiquement celle des usagers faibles 

(absence de trottoir en certains endroits) inquiètent les habitants.  

 

Beaucoup d’habitants n’apprécient pas la circulation dans le centre-ville et déplorent les difficultés 

de stationnement. Pour eux, cela rebute les gens à s’y rendre.  

 

Le parcours PicVert est apprécié de tous. Une habitante souligne le fait qu’il ne soit pas tout à fait 

terminé. Un tronçon présente des ornières et n’est pas toujours praticable. 

Les habitants souhaitent voir se développer d’autres parcours et que l’utilisation du vélo soit 

amplifiée, à l’instar de ce qui se fait en Flandre.     

 

Abolens est un petit village tranquille apprécié de ses habitants. Pour eux, il est essentiel de 

préserver ce cadre rural en évitant par exemple d’y construire de manière incohérente, en 

valorisant le patrimoine bâti, historique (à ce sujet, certains habitants regrettent la dégradation de 

panneaux didactiques présents à une époque dans le village) et naturel et en laissant une place à 

l’agriculture.  

 

Beaucoup dénoncent l’absence d’égouttage et les désagréments que cela engendre. La présence de 

déchets le long des routes et dans les campagnes est également soulignée. Plus ponctuellement, un 

habitant se demande quels seront les impacts au Geer suite à l’effondrement de la route. 
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Enfin, les habitants ont conscience du coût du logement élevé dans la région. Ils souhaitent la 

création de logements plus accessibles (par exemples au-dessus de la Chapelle, dans les cellules 

vides du centre-ville…).   

 

 

ENTREPRENDRE ET TRAVAILLER À HANNUT 

 

Il n’y a plus de café et plus de commerce à Abolens. Les Abolinois trouvent cela dommage mais 

comprennent la difficulté de s’installer dans un village comme le leur. Une habitante se demande si 

des incitants financiers ne seraient pas une solution à envisager. Un autre habitant cite l’exemple 

français où, dans certains villages, ce sont des employés de la municipalité qui tiennent la 

boulangerie. 

 

Parallèlement aux difficultés de stationnement et d’accessibilité jugée mauvaise, les habitants ont 

peu de plaisir à se rendre au centre-ville. Ils souhaitent pourtant que les commerces du centre se 

maintiennent.  

 

Un habitant souhaite que les produits et les producteurs locaux soient mieux connus (ex : site 

Internet, lieu de vente spécifique…). 

 

VIVRE ENSEMBLE À HANNUT 

 
Les habitants soulignent le besoin criant d’une maison de village à Abolens (beaucoup l’ont noté 

sur leur carton). Dans ce cadre, l’Amicale d’Abolens asbl nous a remis un document à casser sur le 

sujet. Nous le transmettons à la commune et l’utiliserons dans la suite de l’opération.  

 

Extraits de la note Projet de Maison de village à Abolens (mars 2012) : 

 « L’Amicale d’Abolens organise depuis de nombreuses années des activités à destination 

des villageois. Le but principal de ces activités est de permettre la rencontre entre les 

Abolinois. Chaque année, c’est une petite dizaine d’activités qui rassemblent les villageois. 

Le programme et la participation sont variés allant d’une petite dizaine de participants (par 

ex. pour le nettoyage du village) à plus ou moins 100 personnes lors du Grand Feu en mars.  

A noter, le festival des Granges, activité atypique, qui en plus d’être une activité pour les 

Abolinois et leurs amis, est avant tout un projet de village qui fédère les habitants.  

 

Toutes ces activités, sont sans « domicile » fixe. L’organisation et la tenue de ces activités 

représentent un coût important tant financier (location de chapiteau, matériels de 

sécurisation, locations de tables…) qu’humain. Sans l’aide gracieuse des membres de 

l’association (prêt de tonnelle, une grange…) le coût serait encore plus important et pourrait 

atteindre 2500€ annuellement. L’aide communal (500€) ainsi que la possibilité d’occuper les 

locaux de la chapelle (Fabrique d’Eglise) quoiqu’essentielles, ne constituent pas des 

solutions viables à long terme ».  

 

Les attentes des habitants sont de disposer d’un lieu modulable capable d’accueillir de 50 à 80 

personnes (avec possibilité d’extension via un chapiteau). Il s’agirait d’un outil accessible, 
accueillant et facile d’entretien indispensable pour maintenir et développer la convivialité au sein 

du village. Ce lieu appartiendrait à la commune et serait géré par le comité de village.  
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Plusieurs pistes ont été et/ou sont envisagées mais rien de définitif à ce jour.  

 

La commune propose des formations d’aides pour la gestion des associations. Ces initiatives sont 

très appréciées.  

 

L’offre en enseignement ainsi que la présence de nombreuses associations sur la commune sont  

bien perçues. 

 

La majorité des personnes présentes ce soir sont d’accord pour dire que le village d’Abolens est 
dynamique. Pour eux, il est essentiel de ne pas passer à côté du « capital humain » lors de 

l’élaboration de l’opération de développement rural. De la même manière, ils demandent à ce que 

toutes les catégories de la population soient prises en compte, des plus jeunes aux moins jeunes.  

 

Le rajeunissement comme le vieillissement de la population hannutoise sont à prendre en compte. 

Ainsi, certains souhaitent voir se développer des activités intergénérationnelles comme des jardins 

communautaires (aussi bien dans les villages que dans le centre d’Hannut), une habitante souhaite 

que le SEL (système d’échange local) réapparaisse… La sécurité (ou le sentiment de sécurité) des 

personnes âgées est une préoccupation importante. 

 

L’arrivée de nouveaux habitants est vue d’un très bon œil par les Abolinois. 

 

Les habitants trouvent que le centre-ville manque d’espaces verts conviviaux telle une plaine de 
jeux.  
 

Beaucoup regrettent l’état dégradé de la piscine et l’absence d’une salle culturelle ‘digne de ce 

nom’.  

 
 

5. Mot de la fin  
 

Bernard Jans remercie les participants de leur présence. Un compte rendu pour chaque réunion 

sera disponible sur le site Internet de la Commune ; il invite les personnes présentes à se rendre sur 

le site pour suivre l’évolution de l’opération. Une copie papier sera également disponible à 

l’administration communale. 

 

 

Pour la Fondation rurale de Wallonie 

Anne Doguet 

 

 

 
Pour toutes remarques concernant ce compte rendu de réunion, vous pouvez contacter  

Anne Doguet ou Bernard Jans 
de la Fondation Rurale de Wallonie au n° 081/ 55 93 93  

ou par courriel : a.doguet@frw.be ou b.jans@frw.be  


